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Après avoir appris le décès de Claude Léveillée, ce grand compositeur, 
créateur, musicien et artiste que j’ai accompagné depuis un an, voilà 
un autre grand, Claude Lefebvre, que je considérais comme un bon 
ami, s’est éteint presque en même temps. Et ce qui est particulier 
dans ce double événement, c’est qu’il y avait beaucoup de similitudes 
entre ces deux personnages plus grands que nature. Deux Claude 
avec les mêmes initiales, qui avaient tous les deux 78 ans. Ces deux 
Claude étaient croyants, mais aussi dissidents. Deux hommes de 
cœur, de réflexion, à la recherche de la vérité , de l’Absolu. Deux 
humanistes d’une grande  générosité, au service des autres, mais 
aussi deux hommes capables de critiques envers l’Église catholique à 
laquelle ils appartenaient tous les deux : Claude Léveillée comme 
laïque, qui s’exprimait par la musique et la poésie; Claude Lefebvre 
comme prêtre, qui possédait l’âme d’un missionnaire, et qui n’avait 
pas peur de défendre les pauvres, les blessés de la vie, les opprimés, 
les exclus. Claude Lefebvre aimait beaucoup la musique de Léveillée et 
si Claude Léveillée avait connu Lefebvre, je suis convaincu qu’il l’aurait 
beaucoup aimé. Comme j’ai déjà rendu hommage à Claude Léveillée, 
je veux m’attarder ici à Claude Lefebvre… 
 
La première fois où j’ai rencontré ce Fils de la Charité, l’ordre religieux 
dans lequel Claude Lefebvre a travaillé toute sa vie, c’était au mois 
d’août 2003, à un moment de ma vie où j’avais osé critiquer le Vatican 
sur sa position sur le mariage gai et sur sa condamnation de 
l’homosexualité. Une lettre publiée dans la Presse a créé tout un 
remous, de sorte que pendant plus d’une semaine, j’ai dû répondre à 
tous les journalistes qui se succédaient et qui m’interrogeaient sur le 
sujet. Un après-midi où j’étais complètement découragé et épuisé, 
Claude, accompagné d’Hélène sont venus chez moi pour me 
réconforter et me dire de continuer. À ce moment-là, Claude a été le 
seul prêtre à m’appuyer ouvertement.  
 



Jamais, je n’oublierai cette visite…Ce fut le commencement d’une 
bonne amitié qui nous a permis de nous connaître davantage et de 
nous apprécier mutuellement. Dans les mois qui ont suivi, Claude a 
fondé le Forum André Naud pour permettre à d’autres prêtres de se 
joindre à nous, afin de manifester notre dissidence aux dirigeants de 
l’Église qui s’éloignaient de plus en plus du Christ des Évangiles. Ce fut 
le début d’une aventure extraordinaire qui nous redonnait l’espoir 
qu’on pouvait changer les choses de l’intérieur, tout en demeurant 
fidèles à notre engagement presbytéral. Par la suite, le FAN a été 
ouvert aux laïques et est devenu ce qu’il est aujourd’hui. 
 
Claude, tout en étant modéré, n’a jamais eu peur de la controverse. 
Fidèle à ses convictions que l’Église doit s’ajuster au monde 
d’aujourd’hui, il a consacré toutes ses énergies pour qu’une parole 
libre puisse circuler dans notre Église, une parole qui peut devenir 
Parole de Dieu, parce qu’inspirée des valeurs évangéliques. Claude 

était un visionnaire. Il fait partie de ces prophètes qui savent lire les 
signes des temps et qui osent ouvrir de nouveaux sentiers aux 
chrétiens désabusés, aux pasteurs fatigués et aux croyants qui se sont 
distanciés de l’Église à cause de la rigidité qui l’a toujours caractérisée. 
 
Claude n’est plus, mais son œuvre doit lui subsister. L’Église en a 
vraiment besoin. Si le grand théologien André Naud a pu l’inspirer 
jusqu’à lui dédier son œuvre, nous avons le devoir de poursuivre sa 
mission pour que sa mémoire demeure vivante et que les membres 
des Forums André Naud puissent se multiplier et continuer à semer 
l’espérance au cœur des femmes et des hommes d’aujourd’hui. 
 
Merci Claude pour le travail accompli! Merci pour ton amitié! Merci 
d’avoir été un vrai Fils de la Charité! 
 
Avec toute mon affection!  
 

Raymond Gravel ptre 
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